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LES AVENTURES D'UN CHIEN PERDU.  
 

Dans ce texte, un mot sur dix a été oublié. Cherche ce mot ou un mot qui 
convient et écris-le. Si c'est un verbe, écris-le au temps qui convient. 
 

 - Ce chien est à vous ? 

 Les Meierlen échangèrent un regard. 
 - Quel chien ? s'informa M. Meierlen en plissant les yeux. Nous 
avons retenu une chambre à deux lits ici : M. et Mme Meierlen, de 
Stuttgart. 
 Au son de cette voix, le chien fit demi-   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . . Il 
vint se coucher au pied de son maître    .   .   .   .   .   .   .   .   .   . remuant 
la queue. Le portier aperçut alors deux grosses   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . 
marron foncé, tachetées de blanc aux extrémités, un museau   .   .   .   .   
.   .   .   .   .   . noir, blanc et gris, et des yeux brillants cerclés   .   .   .   .   .   
.   .   .   .   . noir. Avec cela, de grandes oreilles, trop grandes, de   .   .   .   
.   .   .   .   .   .   . ailes de chauve-souris. Une étoile blanche luisait au   .   
.   .   .   .   .   .   .   .   . du poitrail et une barbiche hirsute, sous la 
mâchoire,    .   .   .   .   .   .   .   .   .   . la laideur de cet animal agressif, aux 
babines retroussées.    .   .   .   .   .   .   .   .   .   . plus réussi était la queue, 
longue, aussi touffue que   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . d'un cheval, mais 
dont l'extrême pointe, en   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . -bouchon, évoquait 
celle d'un petit goret. 
 - Je regrette,   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . le portier, mais nous 
n'acceptons pas les chiens   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . .  
 - C'est un animal très gentil et très doux,   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . 
M. Meierlen. 
 - Très bien élevé et parfaitement inoffensif, appuya   .   .   .   .   .   .   
femme. Sauf envers les chats... 
 Le chien en question,   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . par une puce, se 
grattait furieusement. 
 - Nous avons retenu   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . chambre à deux lits, 
insista M. Meierlen. Pour M.   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . Mme Meierlen de 
Stuttgart. 
 - Pas de chien ici, répéta    .   .   .   .   .   .   .   .   .   . portier. 
 - Vous n'allez pas nous laisser à la   .   .   .   .   .   .   .   .   .   . , tout 
de même ! La chambre est retenue depuis le mois d'avril.  
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 - Ce chien est à vous ? 

 Les Meierlen échangèrent un regard. 
 - Quel chien ? s'informa M. Meierlen en plissant les yeux. Nous 
avons retenu une chambre à deux lits ici : M. et Mme Meierlen, de 
Stuttgart. 
 Au son de cette voix, le chien fit demi-tour . Il vint se coucher au 
pied de son maître en remuant la queue. Le portier aperçut alors deux 
grosses pattes  marron foncé, tachetées de blanc aux extrémités, un 
museau pointu  noir, blanc et gris, et des yeux brillants cerclés de noir. 
Avec cela, de grandes oreilles, trop grandes, de véritables  ailes de 
chauve-souris. Une étoile blanche luisait au milieu  du poitrail et une 
barbiche hirsute, sous la mâchoire, accentuait la laideur de cet animal 
agressif, aux babines retroussées. Le plus réussi était la queue, longue, 
aussi touffue que celle  d'un cheval, mais dont l'extrême pointe, en tire -
bouchon, évoquait celle d'un petit goret. 
 - Je regrette, dit  le portier, mais nous n'acceptons pas les chiens 
ici .  
 - C'est un animal très gentil et très doux, affirma  M. Meierlen. 
 - Très bien élevé et parfaitement inoffensif, appuya sa femme. Sauf 
envers les chats... 
 Le chien en question, gêné  par une puce, se grattait furieusement. 
 - Nous avons retenu une  chambre à deux lits, insista M. Meierlen. 
Pour M. et Mme Meierlen de Stuttgart. 
 - Pas de chien ici, répéta le portier. 
 - Vous n'allez pas nous laisser à la rue , tout de même ! La 
chambre est retenue depuis le mois d'avril.  
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